Chère Jeanne,
Notre petite équipe de Belgique est bien rentrée au port. C’était bien sympathique de faire le trajet jusqu’à l’aéroport avec Maurice Roux. Cela prolongeait les excellents contacts que nous avons eus avec les autres intervenants, les habitués comme les nouveaux, avec qui nous formons un peu à peu comme une famille autour de la grande table de l’État Major. 
J’espère que tu seras toi aussi bien rentrée et que tu as pu un peu te reposer avant de reprendre tes activités à l’université. Je tiens à te remercier encore, en mon nom et au nom de ceux qui m’accompagnaient,  pour ces moments merveilleux que tu fais vivre à toutes celles et ceux qui participent au séminaire tant comme intervenants que comme stagiaires. Pour nous c’est une expérience forte que de voir à quel point toi-même et ton Association défendez le français et les cultures francophones dans ton immense pays. Vous aimez le français avec passion. Et ce sentiment rejaillit fort agréablement sur tous ceux qui parlent le français. Nous nous en rendons compte par la qualité de l’écoute lors des conférences et par le degré de participation lors des ateliers. Mais nous le constatons aussi lors des repas et des soirées quand nous parlons avec les stagiaires. 
Alors que le terme d’État major a quelque chose de sérieux et de militaire, le vôtre, à Ivantéevka a toutes les allures de l’amitié, avec son petit coin où se parent le thé et le café, avec Sacha, toujours disponible et prêt à quitter son cher ordinateur, avec toutes les douceurs qui se partagent lors des soirées, les toasts et les chansons, les conversations et les éclats de rire…
Félicitations pour l’organisation d’un tel séminaire, avec tant de participants et d’intervenants, avec les salles réservées, le matériel adéquat, les photocopies. 
Rien ne serait là sans toi, qui est l’âme du séminaire et qui anime toute ton équipe. Tu es le Soleil et nous sommes les planètes. 
Tu le sais aussi, Ivantéevka, est un lieu où se confient des choses profondes, où des collègues deviennent amis. Tu as su recruter des êtres de grande qualité avec qui, le temps d’une conversation ou d’une promenade parmi les arbres et dans la neige, se nouent de beaux échanges. On revient d’Ivantéevka enrichi en humanité et plus dynamique. 
Je te remercie d’avoir cette année encore accueilli le bouillant Francis, Suzanne qui a fait ses premiers pas, Maurice et Annie qui ont vraiment fait de multiples découvertes et qui ont été heureux de partager ce qu’ils aiment : la bonne cuisine, le folklore, les relations chaleureuses entre les hommes. 
Merci enfin de m’avoir permis encore de vivre ma passion d’enseigner et de faire découvrir de beaux textes, de partager le rire et l’émotion et surtout d’avoir poursuivi le chemin de notre longue et belle amitié.
Je t’embrasse.
 
Jacques Lefèbvre 
